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Confinement… déconfinement... et après… ? 
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Confinement. Ce mot a pris tout son sens quelques jours avant que vienne le printemps. 

L’idée d’un « Journal du confinement » et sa réalisation aura été pour moi un bon stimulant et 

provoqué de beaux échanges.  

Dans la vie de tous les jours chacun se réorganise et adopte la devise : « courage, 

patience et prudence ». Les vrais confinés profitent de l’ « entre-acte vingt heures » pour 

ovationner et encourager ceux qui sont en prise avec la réalité. Les jours filent, les semaines 

passent et de l’avis de chacun… vite !!! 

Mon emploi du temps professionnel est modifié, le télétravail (mot très en vogue pour 

le moment mais qui rythme mes semaines depuis bientôt 30 ans) a pris un peu plus d’ampleur 

et je me rends à mon bureau les mardis… Sans mot d’ordre le rythme du journal se met en place 

et à la fin de cette journée de travail la trame est habituellement prête… 

Me voilà repartie dans ma belle campagne, ici les rues sont calmes, les jardins regorgent 

de senteurs et de couleurs vives mais éphémères, la nuit est animée par une nichée de hiboux 

moyen duc et les textes prennent forme au gré d’une journée qui s’achève et de la suivante dès 

que pointe l’aube… 

Déconfinement. Au fil du temps qui passe on en vient à utiliser ce mot-là. Bug… dès 

que j’écris ce mot… à mes deux postes de travail, le mot est souligné et aucune autre 

orthographe proposée… bizarre ! Et quand enfin arrive cette journée de « déconfinement », 

changement de décor : la pluie, le vent, les petits hiboux chahutés, les fleurs au sol sous le poids 

de la pluie… à la météo il est question de saints de glace… mais envers et contre tout joli mois 

de mai pour celles et ceux qui comme moi aiment la pluie aussi. 

Arrive le mardi – 12 mai – à la fin de la journée le retour se fait avec l’Éphéméride 6 

dont une fois de plus le sommaire est prêt. En quittant le bureau c’est l’heure où les 

applaudissements jaillissent des balcons, le ténor ce soir ne chante pas à sa fenêtre. 

Au moment où j’écris se profile autre chose… 
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À partir du 1er juillet prochain le secrétariat de la FEDEPSY sera assuré par une autre 

personne. La « retraite » pour moi, quel mot bizarre… J’ai vu la FEDEPSY en gestation, naître, 

évoluer, se développer et c’est toujours avec un réel plaisir que je me suis rendue à mon 

travail… 20 ans… oui la FEDEPSY – elle – est « vieille » de 20 ans. 

Une page se tourne, c’est banal de dire cela. Je veille à finaliser l’annuaire 2020-2021 

de la FEDEPSY pour lequel la collecte des renseignements a été laborieuse mais en substance 

vous resterez tous dans ma mémoire, pour les uns un nom, une adresse, d’autres le son de votre 

voix ou votre passage à mon bureau, votre présence occasionnelle lors de l’organisation d’une 

manifestation, parfois un petit retour au moment de l’envoi FEDE-INFO… 

Ainsi va la vie… Éphéméride sera pour moi un calendrier où j’aurai le temps ( ! ) de 

retirer chaque jour une feuille… 


